COMMUNIQUÉ DE PRESSE POUR LE 6 JUILLET


Un sondage sur les besoins en logements a été réalisé entre le 22 avril et le 5 juin 2009 auprès de différents groupes de retraités et pré retraités du Haut-St-Maurice pour le compte de ……..


Pendant cette période, environ 600 sondages ont été distribués et 151 personnes (25.2%) ont complété et retourné le formulaire.

Voici donc les principaux éléments qui ressortent de ce sondage.

· Parmi les répondants, 34.4% envisagent la possibilité de déménager et louer un logement dans un futur rapproché (5 ans), ce qui pourrait représenter environ 1500 personnes ou plus de 700 ménages. Parmi ceux-ci, près du quart (24.9%) sont disposé à déménager dès qu’ils auront trouvé un logement ou vendu leur maison.

-Les principales raisons évoquées pour déménager sont :


-raison de santé 55.6%


-l’entretien de la maison est devenu une corvée 37.7%


-la sécurité 35.1%

-les ressources comme un système d’appel d’urgence, un ascenseur, des activités récréatives 33.8%

-Dan une proportion de 76.8%, les gens désirent habiter au centre-ville suivi de très loin à 9.6% pour le secteur Marie-Médiatrice.

-Les logements de 4½ pièces seraient les plus convoités avec la faveur de51.1% des répondants, suivi des 3½ pièces avec 35.1% et finalement les 5½ pièces avec 13.8%.

-À la question envisagez-vous de déménager dans une autre ville, 16.6% ont répondu oui.


Si oui, pourquoi? (à noter que plus d’une réponse était possible)     voici les taux de réponses.



-Rapprochement de la famille 64%



-Rapprochement des soins de santé spécialisés 60%



-Manque de logements adéquats à La Tuque 52%


-Après la répartition des réponses sur le prix que les gens sont disposés à 

payer pour un logement nous obtenons les moyennes suivantes :

3½ pièces  375$

4½ pièces  465$

5½ pièces  585


Si on compare ces données à celles publiées dans le « Rapport sur le marché locatif(1), on se rend compte que l’écart n’est que de 40$ par rapport au coût métropolitain de Trois-Rivières.


À La Tuque, toujours selon le même rapport, le taux d’inoccupation des logements se situait à 8.4% en octobre 2008 comparativement 1.5% à Trois-Rivières. Deux facteurs peuvent expliquer cet écart, le premier est la vétusté des logements (généralement situés au centre-ville dans de vieux immeubles et plus ou moins entretenus) et le deuxième est le nombre total de logements, en effet l’impact d’un logement non loué sur un total de 741 à La Tuque est beaucoup plus grand que sur un total de 15 000 à Trois-Rivières.


Autres constatations de la SCHL, les logements les plus âgés (construits avant 1960) ont enregistré le taux d’inoccupation le plus élevé. À l’inverse, bien qu’ils commandent en moyenne des loyers plus élevés, les logements plus récents (construits depuis l’année 2000) affichent le taux d’inoccupation le plus faible soit 0.5%.


À la lecture du document, on y apprend que ce sont les logements de deux chambres et plus et les appartements dont les loyers se situent dans les gammes supérieures qui présentent les plus faibles proportions de loyers vacants.


En consultant les données du dernier recensement de Statistiques Canada (2) on peut se rendre compte que la différence du revenu moyen des ménages âgés de 65 ans et plus est de seulement 387$ par année entre La Tuque (23 650$) et Trois-Rivières (24 037$). Tout laisse donc croire que si les grands appartements récents de gammes supérieures trouvent facilement preneurs à Trois-Rivières, il pourrait en être de même à La Tuque

Source

1-Société Canadienne d’hypothèque et de logement, Rapport sur le marché locatif, automne 2008.

2-Statistique Canada, recensement de la population de 2006, Produit no 97-563-XCB2006047 au catalogue de Statistiques Canada.

